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COGITEO

MÉMORISER DE FAÇON LUDIQUE LES NOTIONS DE CULTURE GÉNÉRALE

Organiser la connaissance sur des thématiques précises, et la séquencer de la meilleure manière possible.

Hiérarchiser la connaissance, grâce à une présentation claire, pédagogique, structurée de manière à optimiser l’assimilation par le cerveau.

Relier la connaissance, susciter l’appropriation du lecteur en lui fournissant des données de référence à mettre en perspective.

Jouer sur l’émotion, par des jeux variés, une maquette élégante, l’implication du lecteur en le renvoyant à des éléments personnels.

Répéter. C’est une des bases de la mémorisation. Par les jeux, les supports divers (papier, numérique) et une variété de rythmes et de modes de répétition (scénarisation, jeux, topos récapitulatifs…), en variant les angles, la connaissance s’insère dans la mémoire de l’individu.
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AVANT-PROPOS





Ce livre n’a pas la prétention de remplacer un livre d’Histoire.

Il n’a pas, non plus, la prétention d’être une référence absolue dans ce domaine qui ne revendique en aucune façon d’être une science exacte. Qu’on se le dise : bien des « faits » historiques ont été contestés au fil des ans et certains événements, aujourd’hui jugés valides, pourraient bien être remis en question un jour par de nouvelles investigations de la part des historiens. Des exemples ? Il est extrêmement peu probable que Marie-Antoinette ait jamais dit : « Ils n’ont pas de pain, qu’ils mangent de la brioche ». De même, Galilée n’aurait peut-être pas dit : « Et pourtant, elle tourne » et le doute est de mise quant aux dernières paroles prononcées par Rabelais.

De telles citations, généralement assorties des précautions de mises, sont néanmoins reproduites dans ce florilège. Car l’ambition de ce petit livre est, avant tout, d’offrir une approche ludique mais néanmoins riche d’enseignements de cette grande aventure humaine qu’est l’Histoire et de faciliter son appréhension. Car, grâce à ces phrases célèbres, on découvre les anecdotes correspondantes et par conséquent, l’évolution de la pensée, des mœurs, des systèmes politiques, les avancées scientifiques, artististiques ou philosophiques.

Alors, qu’importe si certains historiens purs et durs pourraient trouver à redire à ce regard badin sur l’Histoire, l’ambition est d’abord de donner au lecteur le goût d’en savoir plus sur cette mémoire en constante évolution…
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L’Antiquité
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A. À QUAND REMONTENT LES PREMIÈRES PYRAMIDES LISSES ?
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B. QUEL ÉTAIT LE VRAI NOM DE BOUDDHA ?
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C. QUI A DIT : « MALHEUR AUX VAINCUS ! » ?
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LA PÉRIODE EN QUELQUES MOTS...





Lorsqu’on demande un jour à Yves Coppens, directeur du laboratoire d’anthropologie du Museum d’histoire naturelle, de choisir les huit personnalités les plus importantes de l’histoire de l’Humanité, il inclut alors des personnages tels que :

« Celui qui, le premier, a eu l’idée, il y a trois millions d’années, de taper sur un caillou avec un autre pour améliorer la forme du premier » ;

« Celui qui, il y a 400 000 ans, a trouvé la manière de faire du feu ».

Yves Coppens tient à rappeler que l’histoire de l’Homme remonte bien avant l’Antiquité, à trois millions d’années avant notre ère et qu’il lui a fallu 200 000 générations et cent milliards d’individus pour arriver jusqu’à nous.

S’il fallait pourtant marquer une étape majeure dans l’évolution de ce bipède particulier, nous la placerions au paléolithique supérieur. L’homo sapiens se lance alors dans la fabrication d’outils avancés à base de pierres ou d’os qu’il taille avec précision pour mieux chasser les mammifères.

Puis, pour une raison qui demeure encore méconnue, l’homme de cro-magnon se découvre une fibre artistique et commence à représenter des bisons, des chevaux, des rennes, des lions, plus rarement des oiseaux et exceptionnellement, des silhouettes humaines sur les murs des grottes. Le climat exceptionnellement stable qui règne à l’intérieur de ces grottes a permis de conserver ces dessins, grâce à la couche de carbonate de calcium qui s’écoulait des roches et qui a formé une pellicule protectrice. Les peintures préhistoriques ont traversé miraculeusement les millénaires. Elles ont été retrouvées dans des lieux comme Altamira au nord de l’Espagne (1879), Lascaux en Dordogne (1940) et plus récemment, la grotte Chauvet en Ardèche (1994).

Pourtant, le véritable tournant dans l’histoire de l’Humanité se situe plus tard, lors de l’invention de l’écriture. C’est à ce moment là que l’on sort de la Préhistoire pour entrer dans l’Antiquité.

Les débuts de l’Antiquité se situent aux alentours de 3 000 avant J.C. Les Sumériens vivent au sud de la Mésopotamie (un mot grec qui signifie « entre les deux fleuves », soit le Tigre et l’Euphrate) au sud-est du désert syrien. Depuis 1 000 ans déjà, les paysans ont découvert qu’ils pouvaient contrôler les crues de manière à fertiliser le sol et ont construit des réseaux complexes de digues, canaux et réservoirs. À présent, l’heure est à la construction de temples de plus en plus élaborés, tel celui d’Urük, orné de la monumentale sculpture d’une divinité antique.

Pour gérer une société qui s’adonne à la métallurgie du cuivre, à la sculpture et à l’architecture, les Sumériens développent un système de transmission du savoir fondé sur des dessins et des signes phonétiques. L’écriture voit le jour. Complexe, elle demeure l’apanage des classes privilégiées. Pourtant, grâce à elle, il est plus aisé d’organiser les cités et l’art devient plus raffiné, comme en témoignent les bas-reliefs des édifices religieux.

Les premiers textes purement littéraires ne tardent pas à apparaître comme l’Épopée de Gilgamesh dont plusieurs éléments, comme le déluge, seront repris dans la Bible. Ils véhiculent un mythe cher au cœur d’une population qui tire ses ressources des grands fleuves environnants : le triomphe de l’ordre sur le chaos des eaux.

Une fois l’écriture inventée, le savoir peut être codifié et transmis et les pyramides d’Égypte ne tardent pas à faire leur apparition, témoignant d’un savoir-faire étonnant en géométrie et en astronomie, sans parler de leurs techniques de construction, qui demeurent encore partiellement mystérieuses. Les premières pyramides à degrés sont bâties entre 2 680 et 2 700 avant J.C et les pyramides lisses apparaissent à peine cinquante à cent ans plus tard. Sous Hammourabi (1 750 avant J. C), Babylone accueille un code de jurisprudence digne d’une société civilisée.

La civilisation grecque se contruit autour du mythe de divinités qui régissent le monde depuis le sommet du Mont Olympe : Zeus, Poséidon, Apollon, Aphrodite… Une partie de la légende est transmise grâce aux récits d’Homère, les héros de l’Iliade et de l’Odyssée étant régulièrement confrontés aux pouvoirs et aux caprices de ces êtres supérieurs, issus des premiers maîtres de la Terre : les titans Chronos et Rhéa, les cyclopes et les géants. Avec le recul, il est difficile de distinguer la part de superstition et de vécu dans ces récits fantastiques qui constituent aujourd’hui la mythologie grecque.

La philosophie humaniste du sage Bouddha marque une étape majeure de la civilisation au VIIe siècle avant J.C. Selon lui, l’esprit peut atteindre l’illumination et se libérer du cycle incessant des réincarnations. En Chine, un autre philosophe, Lao-Tseu consigne à son tour un ouvrage court sur la sagesse qui donnera naissance au taoïsme.

En Grèce, à partir du IVe siècle avant J. C, des philosophes comme Platon ou Aristote dispensent un enseignement essentiel et participent à un élan majeur vers la connaissance. À l’entrée de son école, Platon fait inscrire la mention : « Que nul n’entre ici s’il n’est géomètre » (ce qui signifie avoir au moins une connaissance élémentaire de la géométrie) et il insiste sur la valeur éducative des mathématiques, « ayant pour fin de conduire l’esprit à la contemplation des essences intelligibles ».

Disciple de Platon, Aristote fonde « l’École du Lycée » à Athènes. Il compose alors une œuvre très vaste visant à embrasser l’essentiel de la connaissance. Une part essentielle de son travail consiste à codifier les lois du raisonnement dans la logique.

À Alexandrie, au nord de l’Égypte, la construction d’une grande bibliothèque est entreprise. Elle accueille bientôt 400 000 rouleaux soigneusement étiquetés et organisés par discipline. En parallèle, le museum devient le haut lieu de la science et des mathématiques. On y trouve d’éminents hommes de science et de lettres tels que le mathématicien Euclide, Apollonius, Disithée ou Ératosthène. Toujours à Alexandrie, « l’École » réunit les plus grands savants de l’époque : Archimède, Ptolémée, Héron, Diophante… Les mathématiques, l’astronomie, la trigonométrie ou l’algèbre y sont célébrés.

Dès le IIIe siècle avant J. C, le savant grec Ératosthène entreprend, pour la première fois, de calculer la circonférence de la Terre. Il mesure la longueur d’un méridien allant d’Alexandrie à Syène (en Égypte, du nord au sud du Nil) et trouve une longueur de 44 375 km ! Il se trompe de 4 000 kilomètres environ, mais la prouesse demeure remarquable pour l’époque.

Lentement mais sûrement, les œuvres de ces philosophes et savants ont une influence pacificatrice sur de nombreux peuples encore enclins à la barbarie…





  
    


ANECDOTES ET CITATIONS






VERS 1 230 AVANT J.C


« DEMANDE À TON DIEU DE DÉBARRASSER MON PEUPLE DES GRENOUILLES ET JE LAISSERAI PARTIR LES ISRAÉLITES. »

Pharaon Roi d’Égypte



Dans l’Ancien Testament (l’Exode), Moïse demande au Roi d’Égypte Pharaon de laisser partir son peuple, captif des Égyptiens. Comme il s’y refuse, Dieu soumet son pays à deux plaies, dont la deuxième est la multiplication des grenouilles dans tout le pays. Pharaon fait semblant d’accepter la demande de Moïse, mais il ne tiendra pas parole. Huit autres plaies frappent alors l’Égypte. Ce n’est qu’à la dixième plaie, la mort de l’aîné de chaque famille, que Pharaon cède.

Divers égyptologues estiment que Pharaon ne serait autre que Mineptah, fils de Ramsès II, dont le corps momifié est retrouvé en 1898. De leur côté, les archéologues israéliens contemporains doute de l’Exode, aucune trace d’un séjour prolongé des Hébreux dans le Sinaï n’ayant jamais été découverte.




Vers 950 avant J. C


« PARTAGEZ L’ENFANT VIVANT EN DEUX ET DONNEZ LA MOITIÉ À L’UNE DES MÈRES ET LA MOITIÉ À L’AUTRE. »

Le Roi Salomon (970 avant J. C-931 avant J. C)



Le Roi d’Israël reçoit la visite de deux femmes qui se disputent un bébé. Avec sagesse, il rend ce jugement. L’une des deux femmes s’écrie alors : « S’il te plaît Monseigneur ! Qu’on donne l’enfant à l’autre femme, qu’on ne le tue pas ! »

Salomon déclare alors : « Donnez l’enfant à la première, ne le tuez pas. C’est elle la mère ! »


L’ILIADE ET L’ODYSSÉE (VERS 750 AVANT J. C)

Vers 750 avant J. C, Homère, un conteur pauvre et aveugle dont l’origine et l’existence demeurent non attestées, compose l’Iliade et de l’Odyssée. Ses poèmes sont transmis oralement ou chantés lors de banquets ou de fêtes, ce qui constitue un exploit - l’Iliade à elle seule comprend 16 000 vers et le récit de la guerre de Troie s’étend sur trois représentations de huit heures. Ces poèmes sont transcrits à Athènes sur décision du tyran Pisistrate et seront ainsi conservés sous forme manuscrite.

« Conte-moi, Muse, l’homme aux milles détours, qui tant et tant erra après qu’il eut renversé la citadelle sacrée de Troie. Celui qui visita les cités de peuples nombreux, et il connut leur esprit. Celui qui dans son cœur endura tant de maux, sur la mer, pour sa propre vie et pour ramener ses compagnons. Hélas, il ne les sauva point, contre son désir ; et ils périrent par leur impiété, les insensés ! Ayant mangé les bœufs du Soleil, le fils de ce dernier leur ravit l’heure du retour. »

« Dis-moi, fille de Zeus, quelques-uns de ces exploits... »

Ainsi débute l’Odyssée, une ode qui exalte les vertus d’un homme hors du commun et dresse l’archétype du héros de légende.

 

« Mon nom est Personne. Mon père et ma mère et tous mes compagnons me nomment Personne. »

Dans le Chant neuf de l’Odyssée, Ulysse et ses compagnons se retrouvent au royaume des cyclopes. Ils croisent alors Polyphème qui dévore l’un d’entre eux. Afin de l’amadouer, Ulysse lui fait boire de son vin et le cyclope en réclame encore. Il lui demande ensuite quel est son nom. Ulysse répond alors :

 

« Cyclope, tu me demandes mon nom illustre. Je te le dirai, et tu me feras le présent hospitalier que tu m’as promis. Mon nom est Personne. Mon père et ma mère et tous mes compagnons me nomment Personne. »

Durant la nuit, Ulysse enfonce un pieu dans l’œil du cyclope. Celui-ci appelle alors ses pairs au secours et ils lui demandent qui l’a agressé. Il clame alors : « Amis, qui me tue par ruse et non par force ? Personne. »

 

« On partagea les femmes et les tas des richesses, je fis si bien les lots que personne en partant n’eut pour moi de reproches. »

Ulysse affronte les aventures les plus difficiles mais garde un visage noble et une attitude chevaleresque. Toutefois, Homère ne néglige pas de peindre ses aspects moins flatteurs. C’est ainsi qu’il se livre, en compagnie de son équipage, à un pillage de la ville de Thrace d’autant plus infamant qu’il n’exprime pas l’ombre d’un remord lorsqu’il conte à son hôte Alkinoos de quelle façon les guerriers se sont partagés les femmes et les richesses, manifestant une brutalité gratuite envers un peuple visité.

Lorsqu’il retrouve son île d’Ithaque, Ulysse se montre tout aussi impitoyable envers les servantes qui se sont compromises avec des prétendants de Pénélope, les faisant exécuter sans une once de compassion.







Vers le VIe siècle avant J.C.


« TOUT CE QUE NOUS SOMMES EST LE RÉSULTAT DE CE QUE NOUS AVONS PENSÉ. »

Bouddha (624 avant J. C-544 avant J. C)



Cette phrase résume une part importante de la philosophie du sage Siddhārtha Gautama, qui, après avoir atteint l’état de « bodhi » (éveil), est appelé Bouddha.


LAO-TSEU (VIe SIÈCLE AVANT J.C.)

 

Alors que le philosophe Lao-Tseu quitte le royaume des Zhou (vers le nord-est de la Chine actuelle), un garde le retient et lui demande de consigner son enseignement par écrit avant d’être autorisé à partir. Lao-Tseu écrit alors le Tao-Té-King, un ouvrage de 5 000 caractères. Livre de la voie et de la vertu, le Tao-Té-King a donné naissance au taoïsme, une philosophie et une religion majeures de l’histoire de la Chine.

« Je traite avec bonté ceux qui ont la bonté

Je traite avec bonté ceux qui sont sans bonté

Et ainsi gagne la bonté. »

 

« Donnez à un homme un poisson et vous le nourrissez pour une journée. Apprenez-lui à pêcher et vous le nourrissez pour une vie entière. »

 

« Allez vers les gens. Apprenez d’eux. Vivez avec eux. Commencez avec ce qu’ils savent. Construisez avec ce qu’ils ont. »

 

« Un voyage de mille lieues commence toujours par un premier pas. »







Vers le VIe siècle avant J.C.


« QUI CONNAÎT SON ENNEMI COMME IL SE CONNAÎT, EN CENT COMBATS NE SERA POINT DÉFAIT. »

Sun Tzu (544 avant J. C-496 avant J. C)



Écrit aux alentours du Ve siècle avant J. C, L’Art de la guerre de Sun Tzu est considéré encore aujourd’hui, comme un excellent guide de stratégie.

Sun Tzu a également écrit des préceptes tels que celui-ci : « Il faut plutôt subjuguer l’ennemi sans donner bataille : ce sera là le cas où plus vous vous élèverez au-dessus du bon, plus vous approcherez de l’incomparable et de l’excellent. »


CONFUCIUS (551 AVANT J. C-479 AVANT J. C)

Contemporain de Lao-Tseu et de Bouddha, Confucius est l’un des penseurs les plus influents de l’histoire de la Chine. Dans ses Entretiens, il livre le compte rendu de ses discussions avec ses disciples. Son œuvre, le confucianisme, a fortement marqué la civilisation chinoise. Son enseignement se distingue par l’énoncé de règles de vie pratique.

 

« Vis comme en mourant tu voudrais avoir vécu. »

 

« Choisissez un travail que vous aimez et vous n’aurez pas à

travailler un seul jour de votre vie. »

 

« Une petite impatience ruine un grand projet. »

 

« Appliquez-vous à garder en toute chose le juste milieu. »

 

« Celui qui ne progresse pas chaque jour recule chaque jour. »

 

« L’expérience est une lanterne que l’on porte sur le dos et qui n’éclaire jamais que le chemin parcouru. »







Vers 420 avant J. C


« SI CE QUE TU AS À ME RACONTER N’EST NI VRAI, NI BIEN, NI UTILE, À QUOI BON VOULOIR ME LE DIRE ? »

Socrate (469 avant J. C-399 avant J. C)



Dans la Grèce antique, Socrate a une haute réputation de sagesse. Hélas, il ne demeure aucune trace écrite directe de ses pensées. Deux de ses disciples, Platon et Xénophon, ont veillé à transcrire son enseignement. Le système de Socrate, la maïeutique, vise à permettre, grâce au dialogue, d’accoucher de vérités cachées. Le « test des passoires » en est un bon exemple.

« Un homme vint un jour voir Socrate pour lui demander : sais-tu ce que je viens d’apprendre à propos d’un ami à toi ?

- Un instant, répondit Socrate. Avant que tu ne contes cela, j’aimerais te soumettre à un test rapide. Ce que tu veux me dire, est-ce que tu l’as fait passer par les trois passoires ?

- Les trois passoires ?

- Oui, reprit Socrate. Avant de raconter des choses sur les autres, il est bon prendre le temps de filtrer ce que l’on voudrait dire. Tel est ce que j’appelle le « test des trois passoires ». La première d’entre elles est celle de la vérité. As-tu vérifié si ce que tu veux me raconter est vrai ?

- Non, pas vraiment, je n’ai pas vu la chose de mes yeux. Je l’ai juste entendue dire.

- Très bien ! Alors tu ne sais pas s’il s’agit de la vérité ! Essayons maintenant une deuxième passoire, celle de la bonté. Ce que tu veux m’apprendre sur mon ami, est-ce quelque chose de bien ?

- Non, au contraire ! J’ai entendu dire qu’il avait mal agi.

- Ainsi donc, poursuit Socrate, tu voudrais me raconter de mauvaises choses à son propos alors que tu n’es même pas certain qu’elles soient vraies ! Toutefois, tu peux encore passer le test, car il reste une passoire : celle de l’utilité. Est-il utile que tu m’apprennes ce que mon ami aurait fait ?

- Non, pas vraiment, je ne pense pas que cela soit utile.

- Alors, conclut Socrate, si ce que tu as à me raconter n’est ni vrai, ni bien, ni utile, à quoi bon vouloir me le dire ? Je ne veux rien savoir et de ton côté, tu ferais mieux d’oublier tout cela ! »




399 avant J. C


« D’UNE ÂME SEREINE. »

Socrate (469 avant J. C-399 avant J. C)



Accusé de corrompre la jeunesse, Socrate est condamné à boire la ciguë. En s’excutant, il déclare : « Aequo animo » (d’une âme sereine).




390 avant J. C


« MALHEUR AUX VAINCUS ! »

Brennus (IVe siècle avant J.C.)



En 390 avant J. C, le chef gaulois Brennus s’empare de la ville de Rome et assiège le Capitole. Au bout de sept mois, il consent à se retirer si les Romains lui payent un tribut de 1 000 livres d’or. Une fois l’ensemble pesé, il jette sa lourde épée dans la balance et exige que l’on y ajoute son poids en or. C’est à cette occasion qu’il s’écrie : « Vae victis ! » (malheur aux vaincus !)




Vers 350 avant J. C


« TOUT DISCOURS EST VAIN S’IL N’INCITE À L’ACTION. »

Démosthène

(384 avant J. C-322 avant J. C)



Brillant orateur, Démosthène est un tribun grec qui vit à Athènes. Il demeure célèbre pour avoir remédié à ses problèmes d’élocution en plaçant des caillous dans sa bouche.


ARISTOTE (384 AVANT J. C-322 AVANT J. C)

Disciple de Platon et précepteur d’Alexandre le Grand, Aristote fonde « Le Lycée », une école de philosophie où il enseigne ses préceptes. Ses méthodes d’observation et de classification exercent une influence décisive sur la culture de l’Occident. Le philosophe de la Grèce antique énonce ses pensées dans un ensemble d’ouvrages qui couvrent tout le savoir de l’époque : la Logique, la Physique, la Métaphysique, l’Éthique, la Politique, la Rhétorique et la Poétique, publiés après sa disparition.

 

« L’excellence est un art que l’on n’atteint que par l’exercice constant. Nous sommes ce que nous faisons de manière répétée. L’excellence n’est donc pas une action mais une habitude. »

 

« Pour devenir habile en quelque profession que ce soit, il faut le concours de la nature, de l’étude et de l’exercice. »

 

« Le commencement de toutes les sciences, c’est l’étonnement de ce que les choses sont ce qu’elles sont. »

 

« Le secret des affaires est de savoir quelque chose que personne d’autre ne sait. »







Vers 300 avant J. C


« ENCORE UNE VICTOIRE COMME CELLE-LÀ ET JE RENTRERAIS SEUL EN ÉPIRE. »

Pyrrhus

(319 avant J. C-272 avant J. C)



Roi d’Épire, une région montagneuse entre la Grèce et l’actuelle Albanie, Pyrrhus entreprend de conquérir le monde et remporte deux belles victoires sur les romains en 280 et 279 avant J.C. Il a ces propos à la suite des grandes pertes occasionnées lors la seconde bataille à Ausculum, situé à l’est de l’Italie. L’expression « une victoire à la Pyrrhus » vient de cette anecdote et signifie une victoire excessivement coûteuse à obtenir.




Vers 300 avant J. C


« C’EST COMME L’HYDRE DE LERNE : QUAND ON COUPE UNE DE SES TÊTES DE SERPENT, IL EN REPOUSSE DEUX À LA PLACE. »

Pyrrhus

(319 avant J. C-272 avant J. C)



C’est par ces mots que Pyrrhus définit l’armée romaine. Quoiqu’il arrive, même lorsqu’ils essuient une défaite cuisante, les soldats romains semblent ne jamais se décourager et repartent à l’attaque de plus belle.




Vers 300 avant J. C


« JE PRÉFÈRE COMMANDER À CEUX QUI ONT DE L’OR PLUTÔT QUE D’EN AVOIR MOI-MÊME. »

Curius Dentatus (Manius)

(date de naissance inconnue-270 avant J. C)



Trois fois consul, Manius est célèbre pour ses nombreuses victoires, notamment sur Pyrrhus. Il est également admiré pour sa simplicité et sa modestie.

Il prononce cette phrase en face de ses ennemis venus le voir avec de l’or pour l’acheter alors qu’il est en train de manger des légumes dans une écuelle en bois.
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